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Le projet de ferme des « 1000 vaches », qu’est-ce que c’est ? 
 

Depuis le 13 septembre 2014, en Picardie, entre les communes de Buigny-Saint-Maclou et Drucat-le-

Plessiel, un ancien entrepreneur du BTP (M. Ramery, qui fait partie des plus grandes fortunes de 

France) a ouvert une ferme de 8500m
2
, qui accueillera bientôt 1000 vaches et 750 veaux, ainsi qu’un 

méthaniseur agricole en 2015.  

 

Ce projet de ferme-usine gigantesque est une première en France, et symbolise l’avènement de 

l’agriculture industrielle, malgré l’interpellation et les inquiétudes de la société civile. 

 

Que revendiquent les organisations qui s’opposent au projet ? 
 

Depuis un an, la Confédération paysanne et ses organisations partenaires (Amis de la Conf’, CIWF, 

Agir Pour l’Environnement, désobéissants, L214…) s’opposent au projet de ferme-usine. 
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Leur mobilisation se matérialise par des actions désobéissance civile (cliquez ici pour visionner la 

première action de désobéissance civile en 2013), l’interpellation du gouvernement, du Ministre de 

l’agriculture Stéphane Le Foll et de la Ministre de l’écologie et du développement durable Ségolène 

Royale (cliquez ici pour voir le rassemblement devant le Palais de Justice en juin 2014) et des 



manifestations continues pour alerter sur les risques du projet (cliquez ici pour signer la pétition 

contre le projet des 1000 vaches). 

 

"Pour nous, le problème n'est pas le nombre de vaches, c'est celui du modèle d'agriculture."  
André Bonnard, Fédération nationale des producteurs de lait, cité dans l’article du Monde « Vaches : l’étable des multiplications » 

 

Leurs inquiétudes concernent en premier lieu l’industrialisation de l’agriculture française, puisque 

les 1000 vaches et 750 veaux seront entassés dans une étable ouverte de 8500m
2 

(soit l’équivalent 

d’une demi-place de parking par vache), avec trois traites par jour (contre deux habituellement en 

France), ce qui incarne un modèle destructeur et une approche ouvertement libérale de l’agriculture. 

 

C’est surtout l'impact socio-environnemental négatif du projet qui est vu d’un mauvais œil : 

• En premier lieu, il conduit à une production de lait et de viande de piètre qualité, notamment 

à travers l’utilisation massive d’antibiotiques (favorisant « l’antibio-résistance » des vaches), 

et une alimentation nocive pour la santé et l’environnement (foin, tourteaux de soja, 

ensilage de maïs, dont 50% proviennent de cultures OGM d’Amérique du Sud). 

• D’autre part, la ferme-usine créera seulement 18 emplois, alors qu’elle en aurait créé 42 au 

sein d’élevages laitiers traditionnels (ratio calculé sur le site enviedepaysans par rapport à un  

élevage traditionnel, employant en moyenne 2,1 personnes pour 50 vaches). 

• Enfin, les résidus de la méthanisation sont remis en cause : leur infiltration dans les nappes 

phréatiques dégradera l’environnement, et aura notamment des effets sur la baie de 

Somme. 

 

Pourquoi Solidarité est-elle associée à la mobilisation contre le projet ? 
 

L’association Solidarité, à travers le choix des projets qu’elle soutient, défend un modèle 

d’agriculture familiale. Ainsi les projets « Valoriser les céréales locales » au Sénégal et « Agir pour la 

liberté des semences » en Inde vont dans le sens d’une agriculture plus respectueuse de 

l’environnement et d’un mode de production à échelle humaine.  

 

C’est donc dans la suite logique de son combat pour soutenir les populations les plus vulnérables et 

les petits producteurs que Solidarité s’associe à la mobilisation contre le projet de ferme-usine des 

« 1000 vaches ». 

 

 

Pour aller plus loin… 
• Découvrez la NOVISSEN, l’association locale de Drucat mobilisée contre le projet 

• Signez l’appel « Nos fermes ne sont pas des usines »  

• Signez la pétition contre le projet « 1000 vaches », l’objectif : atteindre 75.000 signatures ! 

• Plus d’informations sur le projet sur le site de la campagne « envie de paysans »  

• Découvrez les actions de mobilisation menées depuis un an par la confédération paysanne  

• Le clip « La vache en colère » 

 

 


